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Aujourd’hui, nous sommes le jeudi 6 avril, jeudi saint. Pour me disposer à prier en ce jour qui
commémore le dernier repas de Jésus, j’écoute Le Christ va s’offrir, chanté par un choeur de
séminaristes orthodoxes et catholiques.
Je demande au Seigneur Jésus d’être touché par son amour qu’il manifeste activement en se faisant
serviteur. Je le prie qu’à mon tour j’ai le coeur ouvert pour suivre son exemple. Au nom du Père, du
Fils et du Saint-Esprit, Amen.

La lecture de ce jour est tirée de l’évangile de saint Jean

Avant la fête de la Pâque, sachant que l’heure était venue pour lui de passer de ce monde à son
Père, Jésus, ayant aimé les siens qui étaient dans le monde, les aima jusqu’au bout.
Au cours du repas, alors que le diable a déjà mis dans le cœur de Judas, fils de Simon l’Iscariote,
l’intention de le livrer, Jésus, sachant que le Père a tout remis entre ses mains, qu’il est sorti de Dieu
et qu’il s’en va vers Dieu, se lève de table, dépose son vêtement, et prend un linge qu’il se noue à la
ceinture ; puis il verse de l’eau dans un bassin. Alors il se mit à laver les pieds des disciples et à les
essuyer avec le linge qu’il avait à la ceinture.
Il arrive donc à Simon-Pierre, qui lui dit : « C’est toi, Seigneur, qui me laves les pieds ? » Jésus lui
répondit : « Ce que je veux faire, tu ne le sais pas maintenant ; plus tard tu comprendras. » Pierre lui
dit : « Tu ne me laveras pas les pieds ; non, jamais ! » Jésus lui répondit : « Si je ne te lave pas, tu
n’auras pas de part avec moi. » Simon-Pierre lui dit : « Alors, Seigneur, pas seulement les pieds,
mais aussi les mains et la tête ! » Jésus lui dit : « Quand on vient de prendre un bain, on n’a pas
besoin de se laver, sinon les pieds : on est pur tout entier. Vous-mêmes, vous êtes purs, mais non pas
tous. » Il savait bien qui allait le livrer ; et c’est pourquoi il disait : « Vous n’êtes pas tous purs. »
Quand il leur eut lavé les pieds, il reprit son vêtement, se remit à table et leur dit : « Comprenez-
vous ce que je viens de faire pour vous ? Vous m’appelez “Maître” et “Seigneur”, et vous avez raison,
car vraiment je le suis. Si donc moi, le Seigneur et le Maître, je vous ai lavé les pieds, vous aussi,
vous devez vous laver les pieds les uns aux autres. C’est un exemple que je vous ai donné afin que
vous fassiez, vous aussi, comme j’ai fait pour vous. »
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1- Je m’imagine la pièce où Jésus prend son dernier repas avec ses disciples. Je l’observe avec ses
disciples, j’imagine ce qu’ils mangent, ce qu’ils se disent. Et j’observe Jésus prendre la tenue de
service pour laver les pieds de ses disciples. Que m’inspire une telle attitude ?

2- J’observe maintenant les résistances de Pierre à se laisser laver les pieds. En moi, y-a-t-il aussi des
obstacles à me laisser faire ainsi par Jésus ? Pourtant, comment avoir part au Christ si je ne le laisse
pas ainsi me servir. Je peux choisir de me laisser faire, de me laisser aimer jusqu’au bout par Jésus.

3- Jésus a accompli ce geste sur les pieds de ses disciples pour que nous fassions humblement de
même. Je réfléchis: qui a besoin de se laisser laver les pieds aujourd’hui autour de moi? Je peux
étendre ma pensée à toute la toile du vivant malmenée par la crise écologique.

J’écoute ce texte en entrant intérieurement dans sa dynamique : me laisser laver les pieds pour à
mon tour laver les pieds de ceux qui m’entourent. Me laisser faire par la bonté de Dieu pour à mon
tour, témoigner par ma vie de cette bonté.
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Quels sentiments m’habitent, quels désirs sont sur mes lèvres ? Je peux m’adresser à Jésus et les lui
confier, comme un ami parle à un ami, ou un serviteur à son maître .

Notre Père, qui es aux cieux,
que ton nom soit sanctifié,
que ton règne vienne,
que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel.
Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour.
Pardonne-nous nos offenses,
comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés.
Et ne nous laisse pas entrer en tentation
mais délivre-nous du Mal.
Amen


